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cle après, la ,oila rétablie, sous la poussée des événements, par le gouver­
nement de Victor-Emmanuel III. Et la perfection avec laquelle on 
l’a réorganisée fait contraste avec l’insuffisance et l’organisation rudi­
mentaire de notre aumônerie militaire tant au front que dans notre pays.

Décoré. — Sur la proposition du président du conseil italien, le 
roi a nommé grand officier de l’ordre de la couronne d’Italie Mgr Angelo 
Bartolomasi, évêque de camp.

FRANCK

Mort du B. P. Leroy. — Le R. P. Leroy, fondateur de l’œuvre très 
connue de Y Action Populaire de Reims et de la Chronique picarde, reli­
gieux d’un très grand zèle, qu’il avait orienté presque exclusivement 
vers un apostolat social, est mort dernièrement près de Fontarabie, fron­
tière d’Espagne.

Nouvel évêque de Constantine. — M. le chanoine François Bessiè- 
re, curé de Sidi-bel-Abbès, au diocèse d'Oran, est nommé évêque de Cons­
tantine.

M. le chanoine Bessière, né en 1869, à St-Chinian, au diocèse de 
Montpellier, ordonné prêtre en 1892, est curé de Sidi-bel-Abbès et vi­
caire forain depuis 1906.

L’Impôt sur le revenu. — On vient de voter en France l’application 
de la loi dite de l’impôt général sur le revenu.

Cet impôt, d’inspiration socialiste, s’ajoute à tous ceux qui déjà 
écrasent le contribuable français.

Le texte de cette loi est, contre les catholiques et ceux qui ne sont 
pas les amis des personnages au pouvoir, un des plus dangereux qui aient 
été faits.

Les percepteurs de l’impôt, pour se rendre compte du revenu de 
chacun ont à leur disposition des moyens tels que la fiche fiscale du 
contribuable sera faite au l esoin de toutes les délations sans preuve, de 
toutes les inquisitions et ue toutes les rancunes politiques.

Et c’est ainsi qu’on pourra le plus facilement du monde en dimi­
nuant l’impôt des “ b as voteurs ’’ écraser les prêtres et les catholiques 
de taxes, et en brandissant le chiffre de leur prétendu revenu les faire 
passer, en face des socialistes et des autres imbéciles qui ne demandent 
qu’à gober des mensonges, pour des riches et pour des accapareurs de v 
la fortune en France.

Pendant qu’au nom de l’Union sacrée les catholiques taisent leurs 
revendications et se font tuer courageusement pour libérer leur patrie 
de l’invasion allemande, des anticléricaux, confortablement embusqués 
à l’arrière, profitent justement de cette Union pour organiser sur tous les 
terrains, scolaire, économique, politique, etc., l’après-guerre contre l’É­
glise au profit du socialisme et de la franc-maçonnerie.


